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Panne, le ti T«ntoie, an XII. 
(le i^Mact, 18114. V. t.) 

Le Conseiller d'État, MORE AU- 
SAINT-MÉRY, Administrateur gé~. 
nériif dci États de Panne , Plaisance, 
Cuasudla. cic. eu: etc. 

A Monsieur Félix de Veccui, 
Prédicateur du. Carême actuel, à la 
Cathédrale de Parme. 

J aï reçu, Monsieur, la lettre par la- 
quelle vous me proposez de donner le 
matin et l'après-dîner de chacuii des 
jours de l'avant-dernière semaine du 
Carême, au lieu de sermons, des ins- 
tructions accompagnées de rénexions 
eur Ifs divers étals <le la snciéto. 

]"applanilis beaucoup ;i ce plan, 
et c'est avec satisfaction que je vois 
le CBS qu^ vous avez fait de ma recom-> 



jnandation, d'employer la morale de 
l'Évangile à seconder les vues sages 
du Gouvernement . 

Je vous ai dit, et je vous répète 
avec intérêt, qu'il importe essentiel- 
lement au bonlieur des tiabitans de 
ces États, soît dans cette vie, soit 
dans la vie future, d'être ramenés à 
l'observance des préieptcs les plus 
sacrés. 

Ils ont grand besoin qu'on leur rap- 
pelle le premier de tons, qui veut que 
le Créateur soit adoré et le prochain 
aimé comme soi-mùme', puisque la 
superstition a irop t-nvalii li's lionima- 
ges purs qu'on ne doit qu'al Eternel, 
et qu'il est peu de pays où Tuaion 
soit aussi rare entre les hommes. 

Il est également nécessaire de les 
pénétrer de lavériié et de la douceur 
de ce commandement : Pùre et mère 
honoreras, parce que nulle autre part. 



peut-être, il n'est plus généralement 
méconnu et je dirais même méprisé. 
Ils se croyent les enfans de Jésus- 
Clmst, et Tamour et l'obcissance du 
iîls de Dieu pour son père, sa défë- 
rence et sa soumission respectueuse 
pour Marie, ils semblent n'en ayoir 
jamais oui parler ! Aussi la malé- 
diction paternelle frappe-t-elle un 
graitd nombre de têtes; et le fils ainsi 
dégradé de ce titre si doux, est sou- 
vent châtié par la nécessité de raaur 
dire à sou tour ses propres enfans! 

Eii(iu il semMe que ce ne soit pas 
pour les Clirétieus d'Iialie que le 
Créateur ait dit à l'homme, et tu 
mangeras ton pàin à la sueur de tan 
front. Dans ces États l'oisiveté sem- 
ble être cliangée eci verlu cl l'horreur 
du Iravail y esl parveuiie an ilerjiicr 
ternie. Aussi s'il était besoin d'une 
preuve nouvelle de la vérité de cet 



axiome, que l'oisiveté est la mère de 
tous les vices, il ne faudrait qu'exa- 
miner les fruits de sa redoutable 
fécondité sur cette terre. 

Quel vaste champ pour l'orateur 
qui ee consacre comme vous. Mon- 
sieur, à porter jusqu'au fond du cœur 
cette persuasion douce et insinuante 
qui amène l'homme à chérir des de- 
voirs dont l'accompli ssement est une 
source d'éternelle félicité , ou qui 
tonnant au nom du ciel, sème avec le 
remords, la terreur dans l'ame du 
méciiant! 

Cette mission sublime vous l'avez 
adoptée, vous avez le talent propre 
à la remplir avec succès; je mêle mes 
voeux à vos espérances et je vous 
assure. Monsieur, et de mon estime 
et de ma reconnaissance. 

Mosead-Saiht-Méht, 
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